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(éditeur responsable : Marcel Gillet), rue d’Argile-Potaardestraat 60, B-1950 Kraainem, Belgique, PP-PB BRUXELLES X — BRUSSEL X N° 10/667.

!"#2
˙

DANS CE NUM

ÉRO

3 EN COUVERTURE
Êtes-vous ma ître
de votre vie ?

8 DES PAYS ET DES PEUPLES
Petit tour en Mongolie

10 DE L’AIDE POUR LES FAMILLES
Apr ès une rupture

12 D’APR

ÈS LA BIBLE

Le travail

14 SANT

É

Paludisme :
ce qu’il faut savoir

16 HASARD OU CONCEPTION ?
La m âchoire
du crocodile

s
À D


ÉCOUVRIR EN LIGNE

ARTICLES
LES JEUNES S’INTERROGENT

Que faire pour ne plus être
aussi triste ?
Cet article donne trois suggestions utiles
pour combattre les sentiments n égatifs.
(

À retrouver sous LA BIBLE ET VOUS ˛ ADOLESCENTS.)

VID

ÉOS

DEVIENS L’AMI DE J

ÉHOVAH

C’est mal de voler
Dans cette vid éo pour les enfants, Caleb
veut quelque chose qui n’est pas à lui.
Qu’est-ce qui va l’aider à faire le bon
choix ?
(

À retrouver sous LA BIBLE ET VOUS ˛ ENFANTS.)

Vol. 96, No. 7 / Monthly / FRENCH
Tirage de chaque num éro : 51788000 en 103 langues

r

r

w

D ép ôt l égal : 05/2015

http://www.jw.org/finder?wtlocale=F&srcid=pdf
http://www.jw.org/finder?wtlocale=F&docid=1102013336&srcid=pdf
http://www.jw.org/finder?wtlocale=F&docid=502013329&srcid=pdf


En d épit de la situation qu’ils traversent,
Anja, Delina et Gregory parviennent à être
ma îtres de leur vie. Comment ?

Un proverbe biblique d éclare : « T’es-tu
montr é d écourag é au jour de la d étresse ?
Ta force sera mince » (Proverbes 24:10).
Autrement dit, l’ état d’esprit est tr ès impor-
tant. Ceux qui c èdent au pessimisme renon-
cent au peu de ma îtrise qu’ils ont sur leur
vie, alors que ceux qui sont positifs consa-
crent leur énergie à la reprendre en main.

Voyons comment cela s’est v érifi é dans le
cas d’Anja, de Delina et de Gregory.

EN COUVERTURE
Êtes-vous ma ître
de votre vie ?
QUAND vous étiez jeune, quels étaient vos objectifs ? Vous marier ? d évelopper
un talent particulier ? poursuivre une carri ère passionnante ? Mais les choses ne
se passent pas toujours comme pr évu. Des difficult és inattendues peuvent
chambouler une vie. C’est ce qui est arriv é à Anja, à Delina et à Gregory.

Anja, qui vit en Allemagne,
avait 21 ans quand on lui
a diagnostiqu é un cancer.
Aujourd’hui, elle ne sort
presque plus de chez elle.

Delina, une Am éricaine, est at-
teinte de dystonie, un trouble
neurologique moteur. Elle s’oc-
cupe également de ses trois
fr ères handicap és.

Gregory, qui vit au Canada,
souffre d’un trouble anxieux
invalidant.
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VOTRE vie a-t-elle ét é boulevers ée par une maladie
chronique ? un divorce ? la perte d’un proche ? Face à
une situation irr éversible, vous éprouvez sans doute un
sentiment d’impuissance tout en esp érant que les choses
s’am éliorent. Comment redevenir ma ître de votre vie ?

EXEMPLE DES TEMPS BIBLIQUES : PAUL
L’ap ôtre Paul, un missionnaire z él é du Ier si ècle, a
beaucoup voyag é. Mais ses voyages ont ét é interrom-
pus quand il a ét é injustement arr êt é, puis confin é dans
une maison pendant deux ans sous la garde d’un soldat.
Au lieu de succomber au d ésespoir, Paul s’est concentr é
sur ce qu’il pouvait faire. Il aidait et r éconfortait spirituel-
lement tous ceux qui venaient lui rendre visite. Il a m ême
écrit plusieurs lettres qui font maintenant partie de la Bi-
ble (Actes 28:30, 31).

CE QUE FAIT ANJA
Comme mentionn é dans l’article pr éc édent, Anja est
confin ée chez elle. « Mon cancer a compl ètement chang é
ma vie, dit-elle. Dor énavant, je ne peux plus me permet-
tre d’attraper la moindre infection. Du coup, je n’ai qua-
siment pas de vie professionnelle ou sociale. » Comment
Anja surmonte-t-elle cette situation ? « Ce qui m’a vrai-
ment aid ée, ç’a ét é de r éorganiser ma vie, explique-t-elle.
J’ai donn é la priorit é à ce qui était le plus important pour
moi et j’ai établi un emploi du temps qui tient compte de
mes limites. Depuis, j’ai le sentiment de ma îtriser les
choses. »

CE QUE VOUS POUVEZ FAIRE
Si vous avez l’impression qu’une situation
irr éversible domine votre vie, essayez ceci :

˙ Concentrez-vous sur ce que vous pouvez
ma îtriser. Par exemple, si vous n’ êtes pas
totalement ma ître de votre sant é, pouvez-
vous faire de l’exercice physique, manger
sainement et vous reposer suffisamment ?

˙ D éterminez ce que vous voulez faire de
votre vie. Fixez-vous des objectifs interm é-
diaires. Puis efforcez-vous d’y consacrer
un peu de temps chaque jour.

˙ Effectuez des t âches, m ême modestes,
qui vous donnent le sentiment de ma îtriser
les choses. Nettoyez la table et faites la
vaisselle. Habillez-vous de fa çon soign ée.
Faites le plus important d ès le d ébut de la
matin ée.

˙ R éfl échissez à ce que votre situation peut
vous apporter. Vous a-t-elle appris à mieux
faire face aux difficult és ? Pouvez-vous uti-
liser ce v écu pour aider les autres ?

En r ésum é : Vous ne pouvez peut- être pas
ma îtriser votre situation, mais vous pouvez
ma îtriser la fa çon dont vous y r éagissez.

LA DIFFICULT

É :

Une situation irr éversible

« J’ai [...] appris,
en quelque situation
que je sois,à me contenter
de ce que j’ai »
(paroles de Paul consign ées
en Philippiens 4:11, note).



VOS enfants vous r éclament... maintenant. Votre patron
aussi. Votre conjoint vous t él éphone. Tout cela, alors que
vous êtes en train de vous occuper d’un de vos parents
malade. Ce n’est pas la vie que vous imaginiez, une vie
qui vous épuise jour apr ès jour. « Que faire ? vous de-
mandez-vous. On a besoin de moi ! » Mais r épondre à
toutes les sollicitations n’est probablement pas dans vo-
tre int ér êt — ni dans celui des autres. Comment redeve-
nir ma ître de votre vie ?

EXEMPLE DES TEMPS BIBLIQUES : MO

ÏSE

En assumant seul la fonction de juge dans l’Isra ël anti-
que, Mo ïse pensait peut- être qu’il ne faisait que ce
qu’on attendait de lui. Mais son beau-p ère lui a dit :
« Ta fa çon de faire n’est pas bonne. Tu vas perdre tes
forces. » Il lui a alors sugg ér é de d él éguer la plupart des
affaires à des hommes capables, qui ne renverraient de-
vant Mo ïse que les questions les plus complexes, et lui
a garanti : « Tu r ésisteras à la fatigue. De plus, tout ce
peuple rentrera chez lui en paix » (Exode 18:17-23,
Parole de Vie).

CE QUE FAIT DELINA
Comme l’indique le premier article, Delina souffre de
dystonie et s’occupe de ses trois fr ères handicap és.
« Je me suis rendu compte que vivre un jour à la fois et
éviter de tout remettre à plus tard r éduit mon stress.
Parler librement de ma situation m’a permis de recevoir
de l’aide, dont celle de mon mari. Je jardine aussi un peu
chaque matin, ce qui me procure beaucoup de joie. »

CE QUE VOUS POUVEZ FAIRE
Si vous êtes sollicit é au point de ne plus
ma îtriser votre vie, essayez ceci :

˙ Pensez à des personnes qui pourraient
vous aider. Par exemple, si vos enfants
sont encore à la maison, peuvent-ils vous
donner un coup de main ? Des membres
de votre famille ou des amis qui habitent
à proximit é peuvent-ils vous épauler ?

˙ Faites savoir ce dont vous avez besoin.
Par exemple, si les attentes de votre pa-
tron ne sont pas raisonnables, allez lui
parler. Cela ne veut pas dire que vous de-
vez lui fixer un ultimatum. Expliquez-lui
simplement les difficult és que vous ren-
contrez. Il sera peut- être dispos é à mo-
difier votre charge de travail.

˙ Dressez la liste des t âches que vous de-
vez accomplir au cours d’une semaine.
Pouvez-vous en d él éguer certaines ?

˙ N’acceptez pas toutes les invitations qui
vous sont faites. Si vous êtes trop fatigu é
ou que vous manquiez de temps, refusez
avec tact.

En r ésum é : Si vous essayez de tout faire,
vous risquez de ne plus pouvoir rien faire.

LA DIFFICULT

É :

Des sollicitations incessantes

« Pour tout il y a
un temps fix é »
(Eccl ésiaste 3:1).

R éveillez-vous ! Juillet 2015 5




ÊTES-VOUS submerg é par des sentiments comme la tris-
tesse, la col ère ou le ressentiment ? Si c’est le cas, il ne
vous reste peut- être que peu d’ énergie ou de temps
pour faire ce qui est r éellement important pour vous.
Que pouvez-vous y faire� ?

EXEMPLE DES TEMPS BIBLIQUES : DAVID
Le roi David a connu toutes sortes d’ émotions, dont
l’anxi ét é et le chagrin. Qu’est-ce qui l’a aid é à tenir ? Il
a laiss é les choses entre les mains de Dieu (1 Samuel
24:12, 15). Il mettait aussi ses sentiments par écrit. Et,
parce qu’il était un homme de foi, il priait fr équemment�.

CE QUE FAIT GREGORY
Comme mentionn é dans le premier article, Gregory
souffre d’un trouble anxieux. « Mon inqui étude était
disproportionn ée et incontr ôlable », confie-t-il. Comment
a-t-il repris le dessus ? « Pour retrouver mon équilibre,
j’ai accept é l’aide bienveillante de ma femme et de mes
amis. J’ai aussi consult é un m édecin et j’en ai appris da-
vantage sur mon état. Apr ès avoir op ér é quelques chan-
gements dans ma vie, j’ai eu le sentiment que je domi-
nais ma maladie, et non que c’ était elle qui me dominait.
M ême s’il m’arrive toujours d’avoir des crises d’angoisse,
je comprends mieux ce qui les d éclenche et je sais com-
ment les g érer. »

� Certains sentiments n égatifs peuvent être dus à un probl ème de sant é
qui n écessite de consulter un m édecin. R éveillez-vous ! ne recommande aucun
traitement en particulier. Chacun devrait analyser soigneusement les solutions
envisageables avant de faire un choix.
� Nombre de psaumes contenus dans la Bible sont des pri ères de David, qu’il
a mises par écrit.

CE QUE VOUS POUVEZ FAIRE
Si des sentiments n égatifs dominent votre
vie, essayez ceci :

˙ Mettez vos sentiments par écrit dans un
journal.

˙ Confiez vos sentiments à un proche ou à
un ami.

˙ Confrontez vos sentiments à la r éalit é. Par
exemple, demandez-vous : « L’opinion n é-
gative que j’ai de moi est-elle justifi ée ? »

˙ N’entretenez pas votre anxi ét é, votre co-
l ère ou votre ressentiment. Redirigez plu-
t ôt votre énergie vers des choses plus
constructives�.

En r ésum é : Souvent, les sentiments n éga-
tifs ne sont pas dus à notre situation, mais à
la fa çon dont nous la percevons.

� Pour plus de renseignements, voir le dossier « Comment
faire face à l’inqui étude », dans La Tour de Garde du 1er juillet
2015.

LA DIFFICULT

É :

Des sentiments n égatifs

« Un cœur qui est joyeux
fait du bien comme
gu érisseur »
(Proverbes 17:22).



SELON un dicton, « la vie, ce n’est
pas d’attendre que les orages passent,
c’est d’apprendre à danser sous la pluie ».
Aujourd’hui, personne ne conna ît de situa-
tion parfaite. Souvent, le secret pour
ma îtriser sa vie, c’est d’apprendre à ac-
cepter sa situation et de composer avec
les limites qu’elle impose. Si vous pouvez
regagner une certaine ma îtrise de votre
vie malgr é des circonstances d éfavora-
bles, c’est bien. Si votre situation finit par
s’am éliorer, c’est mieux. Mais le meilleur
est encore à venir.

La Bible promet qu’un jour tous les hu-
mains pourront ma îtriser leur vie dans une
mesure satisfaisante. Ils pourront s’ épa-
nouir pleinement, sans être entrav és par
des circonstances adverses, des pressions
quotidiennes ou des sentiments n égatifs
(Isa ïe 65:21, 22). C’est ce que la Bible ap-
pelle « la vie v éritable » (1 Timoth ée 6:19).

Vous demandez-vous comment conna î-
tre cet avenir ? Pouvez-vous y croire ?
Pour plus de renseignements, rendez-vous
sur notre site www.jw.org. ˛

Pouvez-vousêtre ma ître
de votre vie ?

« Ils b âtiront des maisons et
les habiteront ; oui, ils planteront
des vignes et mangeront leurs fruits.
Ils ne b âtiront pas pour qu’un autre
habite, ils ne planteront pas pour
qu’un autre mange. Car les jours de
mon peuple seront comme les jours
d’un arbre ; et ceux que j’ai choisis
profiteront pleinement de l’œuvre
de leurs mains » (Isa ïe 65:21, 22).
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GENGIS KHAN, un guerrier intr épide du XIIe si ècle, a
jet é les fondations de ce qui deviendrait l’immense

Empire mongol. N’occupant qu’une petite partie du ter-
ritoire originel de cet empire, la Mongolie actuelle est un
pays enclav é, situ é entre la Russie et la Chine. Sa densit é
de population est l’une des plus faibles du monde.

Des fleuves, des torrents, des montagnes imposantes,
des prairies vallonn ées et de vastes étendues de steppes
verdoyantes dessinent les paysages de Mongolie. Au sud
du pays s’ étend le d ésert de Gobi, r éput é pour ses vesti-
ges de dinosaures bien conserv és. S’ élevant à une hau-
teur moyenne de 1580 m ètres au-dessus du niveau de la
mer, la Mongolie est appel ée par ses habitants « le pays
au ciel bleu », un nom appropri é, car elle b én éficie de plus
de 250 jours d’ensoleillement par an.

Les Mongols vivent sous des climats extr êmes. En ét é,
les temp ératures peuvent vite atteindre 40 °C, tandis
qu’en hiver, elles peuvent chuter à � 40 °C. Pr ès d’un tiers

DES PAYS ET DES PEUPLES � L A MONGOL I E

Petit tour en Mongolie

OULAN-BATOR

M O N G O L I E

D ésert de Gobi
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de la population est nomade. Les hommes et les femmes
commencent leur journ ée t ôt le matin pour traire ch èvres,
vaches, chamelles et juments. L’alimentation se com-
pose g én éralement de produits laitiers et de viande, dont
le mouton qui est particuli èrement appr éci é.

Les Mongols sont hospitaliers. Leurs yourtes (ou gers),
des tentes d’habitation circulaires et d émontables, res-
tent ouvertes pour permettre aux passants de se reposer
et de manger les gourmandises laiss ées l à à leur inten-
tion. On sert souvent aux invit és du th é chaud avec beau-
coup de lait et une pointe de sel.

L’empreinte du bouddhisme est toujours tr ès forte. Un
petit nombre de Mongols pratiquent le chamanisme, l’is-
lam ou le christianisme, mais beaucoup n’ont pas de reli-
gion. La Mongolie compte plus de 350 T émoins de J ého-
vah qui enseignent actuellement la Bible à plus de
770 personnes. ˛

EN BREF
Population : 2713000 habitants

Capitale : Oulan-Bator

Langues : mongol, russe et turc

Principales exportations :
cuivre, charbon, or et cachemire

L éopard : Image � Volt Collection/Shutterstock ; chameau :
Robert Harding/Tuul ; lait caill é : � imageBROKER/Alamy

Le chameau de Bactriane
porte de lourdes charges

m ême sous des
temp ératures glaciales.

Les g âteaux de lait caill é, ou aaruul,
sont s éch és au soleil.

Un l éopard des neiges.

% Les Mongols vivent sous des tentes
d émontables appel ées gers.



LE D

ÉFI

« Je pensais avoir trouv é la per-
sonne qu’il me fallait. Je me di-
sais que je pourrais passer ma
vie enti ère avec lui. Mais apr ès
deux mois de fr équentations,
j’ai d û rompre. Je n’arrivais pas
à croire que ce qui avait si bien
commenc é pouvait s’arr êter si
vite ! » (Anna�).
« On avait apparemment telle-
ment de points communs ! Dans
mon esprit, on était d éj à mari és.
Mais avec le temps, je me ren-
dais compte à quel point on
était diff érents. Quand j’ai com-
pris l’ énorme erreur que j’ étais
en train de faire, j’ai rompu »
(Elaine).
As-tu d éj à v écu ce genre de si-
tuation ? Si oui, cet article peut
t’aider à y faire face.

� Les pr énoms ont ét é chang és.

CE QUE TU DOIS SAVOIR
Une rupture peut être douloureuse m ême pour celui qui
l’a provoqu ée. « Je m’en voulais tellement ! dit Sarah, une
jeune femme qui a rompu ses fr équentations au bout de
six mois. Ce gar çon était dans ma vie et dans mon avenir,
puis tout d’un coup il n’y était plus. Apr ès la rupture,
quand j’entendais des chansons qu’on aimait tous les deux,
le souvenir des bons moments pass és ensemble resurgis-
sait. Et quand j’ étais dans des endroits o ù on avait v écu des
choses, son absence me faisait souffrir. J’ai ressenti tout
ça, alors que c’ était moi qui avais rompu ! »
Une rupture peut être un mal pour un bien. « Tu ne veux
pas faire souffrir l’autre, dit Elaine. D’un autre c ôt é, tu te
rends compte qu’en poursuivant des fr équentations qui de
toute évidence ne m èneront à rien, vous souffrirez tous les
deux. » Sarah est du m ême avis. « Je pense, dit-elle, que
si on n’est pas heureux avec quelqu’un pendant les fr équen-
tations, on ne le sera probablement pas une fois mari és.
Rompre est donc la meilleure chose à faire. »
Une rupture ne fait pas de toi un cas d ésesp ér é. En r éa-
lit é, des fr équentations r éussies aboutissent à une d écision,
pas toujours à un mariage. Si toi ou la personne que tu fr é-
quentes avez des doutes s érieux, la bonne d écision est pro-
bablement de rompre. Si cela se produit, le fait que votre
relation a échou é ne signifie pas que tu as échou é. Tu peux
tourner la page ! Comment ?

DE L’A IDE POUR LES FAM I LLES � LES JEUNES

Apr ès
une rupture

r Trouvez d’autres conseils pour les familles sur www.jw.org.

http://www.jw.org/finder?wtlocale=F&docid=1011203&srcid=pdf


CE QUE TU PEUX FAIRE
Accepte ta peine. « J’ai perdu bien plus qu’un ami, j’ai
perdu mon meilleur ami », confie Elaine, cit ée dans l’intro-
duction. Quand tu romps avec quelqu’un qui t’ était tr ès
proche, il est normal que tu te sentes abattu pendant un
certain temps. « Quand une relation prend fin, dit Adam, un
jeune homme, c’est toujours un peu douloureux, m ême si tu
sais que c’est mieux ainsi. » Tu partages peut- être les senti-
ments de David, un roi de l’Isra ël antique qui, durant une
p ériode d’angoisse, a écrit : « Tout au long de la nuit je bai-
gne mon lit » (Psaume 6:6). Parfois, la meilleure fa çon d’en
finir avec son chagrin est de le traverser, non de l’ éviter.
Accepter ce que tu ressens r éellement peut être le premier
pas vers la gu érison. (Principe biblique : Psaume 4:4.)
Passe du temps avec des personnes qui se soucient
de toi. Il est vrai que ce n’est pas toujours facile. « Au d é-
but, je ne voulais voir personne, reconna ît Anna, d éj à cit ée.
J’avais besoin de temps pour reprendre le dessus, pour r é-
fl échir à tout ça et comprendre ce qui s’ était pass é. » Toute-
fois, Anna a fini par se rendre compte qu’il était sage de
passer du temps avec des amis proches qui pourraient l’en-
courager. « Ma fa çon de voir les choses s’est am élior ée, dit-
elle, et la rupture n’est plus aussi douloureuse qu’avant. »
(Principe biblique : Proverbes 17:17.)
Tire des le çons de ce qui est arriv é. Demande-toi :
« Ce que j’ai v écu montre-t-il que je dois progresser dans
certains domaines ? Une prochaine fois, que ferais-je diff é-
remment ? » Marcia, une jeune femme, dit : « Au bout d’un
certain temps, j’ai pu mieux analyser ce qui s’ était pass é.
En effet, du temps a d û s’ écouler avant que je puisse consi-
d érer les choses avec ma t ête plut ôt qu’avec mon cœur. »
Adam, cit é pr éc édemment, pense la m ême chose. « Il m’a
fallu une ann ée pour m’en remettre, dit-il. Mais il m’a fallu
plus de temps encore pour en tirer des le çons. Ce que j’ai
travers é m’en a appris beaucoup sur moi-m ême, sur l’autre
sexe et sur les relations humaines. Aujourd’hui, cette rup-
ture me fait beaucoup moins souffrir. »
Prie au sujet de tes inqui études. La Bible dit que Dieu
« gu érit ceux qui ont le cœur bris é, et il panse les endroits
douloureux de leur personne » (Psaume 147:3). M ême s’il
ne joue pas les entremetteurs, ni ne peut être tenu pour
responsable d’une rupture, Dieu s’int éresse à ton bien- être.
Dans tes pri ères, épanche donc tes sentiments aupr ès de
lui. (Principe biblique : 1 Pierre 5:7.) ˛

VERSETS CL

É S

« Agitez-vous [...]. Parlez en votre
cœur, sur votre lit » (Psaume 4:4).

« Un v éritable compagnon [...]
est n é pour les jours de d étresse »
(Proverbes 17:17).

« Rejetez sur [Dieu] toute votre
inqui étude, parce qu’il se soucie
de vous » (1 Pierre 5:7).

« LE CŒUR GU

ÉRIT »

« Quand le gar çon que je fr équentais
a rompu, je me suis sentie coupa-
ble, d éboussol ée, seule et m ême
bonne à rien. Une peine de cœur
est l’une des choses les plus duresà surmonter. Mais Dieu ne nous a
pas cr é és avec la facult é d’aimer
dans l’unique but de nous torturer
avec. Il nous a aussi donn é la fa-
cult é de gu érir. On ne tombe pas
amoureux du jour au lendemain,
de m ême on ne se rel ève pas d’une
rupture du jour au lendemain. Mais
c’est possible. Le cœur gu érit »
(Marcia).

Pour plus de renseignements,
voir le chapitre 31 du livre Les
jeunes s’interrogent. R éponses
pratiques (volume 1). Ce livre
est t él échargeable gratuitement
sur www.jw.org.


À retrouver sous

PUBLICATIONS ˛ LIVRES & BROCHURES.
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D ’APR

È S LA B IBLE � LE TRAVA I L

LE TRAVA I L
Bien que la Bible soit un livre ancien, ses conseils ont r ésist é à l’ épreuve du temps.
Ce qu’elle dit sur le travail est tout aussi utile aujourd’hui que lorsqu’elle a ét é r édig ée.

Quelle est la bonne fa çon de consid érer le travail ?
CE QUE CERTAINS DISENT Face à une forte
concurrence sur le march é de l’emploi, il
faut faire passer son travail avant tout le
reste. Cette vision des choses en am ène cer-
tains à être tellement accapar és par leur ac-
tivit é qu’ils n égligent leur famille et leur
sant é.
CE QUE LA BIBLE DIT La Bible encourage à
avoir un point de vue équilibr é sur le travail.
Elle fait l’ éloge de l’ardeur au travail et con-
damne la paresse (Proverbes 6:6-11 ; 13:4).
Toutefois, elle n’incite pas à devenir un dro-
gu é du travail. Elle recommande plut ôt de
consacrer un temps raisonnable à la d é-
tente. Eccl ésiaste 4:6 dit : « Mieux vaut une

poign ée de repos qu’une double poign ée
de dur travail et de poursuite du vent. »
Nous ne devrions donc pas nous laisser ab-
sorber par notre emploi au point de n égliger
notre famille ou notre sant é. Il n’y a aucune
gloire à se tuer à la t âche !

« Il n’y a rien de mieux pour un homme
que ceci : qu’il mange, oui qu’il boive
et qu’il fasse voir à son âme le bienà cause de son dur travail »
(Eccl ésiaste 2:24).

« Mon p ère est tr ès occup é.
En plus de son travail, il
assume des responsabilit és
dans l’assembl ée de fid èles
que nous fr équentons en tant
que T émoins de J éhovah.
Mais cela ne l’emp êche pas
d’ être consciencieux dans
son travail. Il parvient à faire
tout ce qu’il doit faire, et il
a encore du temps à nous
consacrer à moi, à ma sœur et
à maman. Mon p ère a toujours
des choses à faire, mais il
reste équilibr é » (Alannah).

r Trouvez d’autres r éponses à des questions bibliques sur www.jw.org.

http://www.jw.org/finder?wtlocale=F&docid=1011202&srcid=pdf
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La nature de votre travail a-t-elle de l’importance ?
CE QUE CERTAINS DISENT Un bon emploi,
c’est un emploi qui paie bien. Cette fa çon
de penser, associ ée à l’attrait de l’argent
facile, conduit certains à se livrer à des pra-
tiques commerciales malhonn êtes, et m ême
à accepter un emploi ill égal.

D’autres, influenc és par des formules
du genre « poursuis tes r êves » ou « fais
ce qui te pla ît », n’acceptent que les emplois
qui les motivent en permanence. Si leur tra-
vail ne correspond pas à leur vocation ou ne
produit pas chez eux de mont ée d’adr éna-
line, ils le jugent ennuyeux. R ésultat, ils por-
tent sur lui un regard n égatif et se limitent
au strict minimum. Parfois m ême, ils refu-
sent des offres d’emploi int éressantes parce
qu’ils estiment m ériter mieux.
CE QUE LA BIBLE DIT La Bible condamne
toute activit é malhonn ête ou qui contribue à
faire du tort à d’autres (L évitique 19:11, 13 ;
Romains 13:10). Un emploi convenable est
b én éfique aux autres et permet d’avoir
« une bonne conscience » (1 Pierre 3:16).

La Bible enseigne aussi que le travail n’a
pas pour objectif principal l’ épanouissement
personnel, mais qu’il vise un but noble : ga-
gner sa vie et subvenir aux besoins de sa fa-
mille. M ême s’il n’y a rien de mal à aimer
son activit é professionnelle, elle doit être un
moyen et non une fin.

C’est vrai qu’en raison de la hausse des
prix, nous pourrions nous demander com-
ment r éussir à joindre les deux bouts. La Bi-
ble souligne l’importance de la mod ération.
Elle affirme : « Ayant nourriture et v êtement,
nous nous contenterons de ces choses »
(1 Timoth ée 6:8). Ces paroles n’encouragent
pas à l’asc étisme. Nous devons cependant

avoir un point de vue r éaliste sur ce que
nous pouvons nous permettre d’acheter et
limiter raisonnablement la quantit é de biens
que nous acqu érons (Luc 12:15).
CE QUE CELA SIGNIFIE POUR VOUS Travaillez
avec ardeur. Cultivez un r éel int ér êt pour vo-
tre travail. M ême si votre activit é semble peu
valorisante ou qu’elle ne soit pas l’emploi de
vos r êves, efforcez-vous de devenir comp é-
tent. L’ardeur au travail procure la satisfac-
tion d’accomplir quelque chose. Et am élio-
rer vos comp étences peut augmenter la joie
que votre travail vous procure.

Dans le m ême temps, soyez équilibr é. M é-
nagez-vous des moments de repos et de d é-
tente. Ces moments sont m ême plus agr éa-
bles apr ès avoir travaill é avec ardeur. De
plus, subvenir à ses besoins favorise l’es-
time de soi et permet de gagner le respect
des autres, dont celui de sa famille (2 Thes-
saloniciens 3:12). ˛

« Ne vous inqui étez [...] jamais,
disant : “Qu’allons-nous manger ?”
ou : “Qu’allons-nous boire ?”
ou : “Qu’allons-nous mettre ?”
[...] Car votre P ère c éleste sait
que vous avez besoin de toutes
ces choses » (Matthieu 6:31, 32).



PALUDISME
CE QU’IL FAUT SAVOIR

Selon l’Organisation mondiale
de la sant é, en 2013, plus de
198 millions de personnes étaient
atteintes du paludisme et environ
584000 en sont mortes. Pr ès
de 4 victimes sur 5 étaient des
enfants de moins de cinq ans.
Cette maladie repr ésentant une
menace dans une centaine de
pays et territoires, 3,2 milliards
de personnes risquent de la
contracter.

1 QU’EST-CE QUE LE PALUDISME ?
Le paludisme est une maladie parasitaire. Parmi les sympt ômes figurent la fi èvre,
les frissons, les sueurs, les maux de t ête, les courbatures, les naus ées et les vomis-
sements. Les sympt ômes peuvent r éappara ître toutes les 48 à 72 heures, en fonc-
tion du type de parasite et du temps écoul é depuis l’infection.

2 COMMENT SE TRANSMET LE PALUDISME ?
1. La piq ûre d’un moustique femelle
(du genre anoph èle) introduit dans la circu-
lation sanguine les parasites responsables
du paludisme, des protozoaires appel és
plasmodiums.

2. Ces parasites gagnent le foie,
o ù ils se multiplient.

3. Quand une cellule du foieéclate, elle lib ère les parasites,
qui p én ètrent alors dans les
globules rouges o ù ils continuent
de se multiplier.

4. Quand un globule
rouge éclate, il lib ère
les parasites, qui enva-
hissent encore plus de
globules rouges.

5. Le cycle d’invasion
des globules rouges et
de leur éclatement se
poursuit. En g én éral,
les sympt ômes du palu-
disme se manifestent
chez un sujet infect é
chaque fois que les glo-
bules rouges éclatent.

Un moustique infect é peut transmettre le parasite responsable
du paludisme à un humain. Inversement, un moustique non infect é
peut être contamin é en piquant un humain infect é. Le moustique
ainsi infect é peut alors transmettre le parasite à un autre humain.
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3 COMMENT SE PROT

ÉGER ?

Si vous vivez dans un pays touch é par le paludisme :
* Dormez sous une moustiquaire. Elle devrait être...

a. impr égn ée d’insecticide.
b. sans trou ni d échirure.
c. bord ée tout autour du matelas.

* Pulv érisez un insecticide longue dur ée à l’int érieur de votre
habitation.

* Si possible, posez des moustiquaires aux portes et aux fe-
n êtres, et utilisez climatiseurs et ventilateurs, qui peuvent
dissuader les moustiques de s’installer.

* Portez des v êtements clairs qui couvrent bien le corps.
* Lorsque c’est possible, évitez les endroits broussailleux,

o ù les moustiques pullulent, et les eaux stagnantes,
o ù ils se reproduisent.

* Si vous avez le paludisme, soignez-vous rapidement.

Si vous envisagez de visiter un pays
touch é par le paludisme :
* Renseignez-vous sur la situation avant de partir. Les types

de parasites peuvent diff érer d’une r égion à l’autre, ce qui
joue sur le choix du traitement le plus efficace. De plus, il se-
rait sage de demander à votre m édecin ce qu’il vous faut sa-
voir compte tenu de vos ant éc édents m édicaux.

* Au cours de votre voyage, suivez les conseils de cet article
destin és à ceux qui vivent dans un pays touch é par le palu-
disme.

* Si vous contractez le paludisme, soignez-vous rapidement.
Sachez que les sympt ômes peuvent appara ître entre une et
quatre semaines apr ès contamination.

CE QUE VOUS POUVEZ
ÉGALEMENT FAIRE
1. Tirez profit des programmes

de sant é nationaux ou locaux.

2. Ne vous procurez de m édicaments
qu’aupr ès de fournisseurs agr é és.
(Les m édicaments de mauvaise
qualit é ou les contrefa çons peu-
vent prolonger la maladie, voire
augmenter le risque de d éc ès.)

3. Supprimez les sites de reproduc-
tion de moustiques tout autour
de chez vous.

LE SAVIEZ-VOUS ?

Les femmes enceintes et les enfants
sont plus expos és au risque de maladie
grave s’ils contractent le paludisme.

Rien qu’en Afrique, un enfant meurt
du paludisme toutes les minutes.

Dans de rares cas, des personnes ont
contract é le paludisme par transfusion
sanguine.

                                                                    

                                                                                                                                       

RIEN QU’EN AFRIQUE,
UN ENFANT MEURT

DU PALUDISME
TOUTES LES MINUTES.

Si vous habitez ou si
vous vous êtes rendu
dans un pays touch é par
le paludisme, ne prenez
pas les sympt ômes
suivants à la l ég ère :

* Temp rrature élev ée (fi èvre)
* Sueurs
* Frissons
* Maux de t ête
* Courbatures
* Fatigue
* Naus ees
* Vomissements
* Diarrh ees

S’il n’est pas trait é, le palu-
disme peut provoquer une
grave an émie et risque d’en-
tra îner rapidement la mort.
Un traitement m édical s’im-
pose sans tarder, avant que
les sympt ômes ne s’aggra-
vent, surtout chez l’enfant
ou la femme enceinte�. ˛

� Pour plus de renseignements, voir nos
num éros de novembre 2011, pages 24-25,
et de novembre 2009, pages 26-29.
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T él échargez
gratuitement
cette revue et des
num éros pr éc édents.

Lisez la Bible en ligne
(plus de 100 langues
disponibles).

Rendez-vous sur
www.jw.org ou
scannez le code.
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LA FORCE de morsure du crocodile est
la plus importante qu’on ait mesur ée

chez les esp èces animales actuellement vi-
vantes. Par exemple, le crocodile marin, qui
vit pr ès des c ôtes australiennes, a une m â-
choire trois fois plus puissante que celle d’un
lion ou d’un tigre. Mais la m âchoire du cro-
codile est aussi incroyablement sensible au
toucher, plus encore que l’extr émit é d’un
doigt humain. La peau du crocodile étant
une cuirasse, comment est-ce possible ?

Sa m âchoire est recouverte de milliers
d’organes sensoriels. Apr ès les avoir étu-
di és, le chercheur Duncan Leitch a constat é :
« Chaque terminaison nerveuse d ébouche

d’un orifice cr ânien. » Cette caract éristique
prot ège les fibres nerveuses tout en donnant
à la m âchoire une sensibilit é qui, dans cer-
taines zones, d épasse la capacit é de mesure
des instruments. R ésultat, la gueule du cro-
codile peut faire la diff érence entre nourriture
et d ébris. Cette sensibilit é permet aussi à
une femelle de porter ses petits dans sa
gueule sans les écraser accidentellement.
La m âchoire du crocodile allie ainsi de fa çon
surprenante puissance et sensibilit é.

Qu’en pensez-vous ? La m âchoire du
crocodile est-elle le produit du hasard ?
Ou d’une conception ? ˛

HASARD OU CONCEPTION ?

La m âchoire du crocodile
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http://www.jw.org/finder?wtlocale=F&srcid=pdf
http://www.jw.org/finder?wtlocale=F&docid=1011209&srcid=pdf
http://www.jw.org/finder?wtlocale=F&docid=1011208&srcid=pdf
http://www.jw.org/finder?wtlocale=F&srcid=pdf
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